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INTRODUCTION, CADRE JURIDIQUE ET ROLE 
DE L’ETAT INITIAL DE  L’ENVIRONNEMENT 

▪ 

▪ 



▪ 

▪ 

 



A.Présentation du 
territoire de la Plaine 
du Roussillon 



 SITUATION GEOGRAPHIQUE : UN VASTE 
TERRITOIRE A DOMINANTE AGRICOLE 

Figure 1 : L’occupation du sol sur le territoire du SCoT 

 CONTEXTE GEOLOGIQUE 



 RELIEF : UNE PLAINE D’EFFONDREMENT 

Figure 2 : Bloc diagramme de la Plaine du Roussillon (périmètre élargi du SCoT) 



 UN CLIMAT LOCAL MEDITERRANEEN 
• Températures et précipitations  

Figure 3 : Diagramme ombrothermique, la Llabanère (aéroport de Perpignan), 1946-1998 

• Vents dominants 

▪ 

▪ 

Figure 4 : Rose des vents (Station la Llabanère à Perpignan) 

Diagramme ombrothermique - la Llabanère, 

commune de Perpignan - Meteo France - 1946-1998
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• Chiffres clés du climat local  

Paramètre Climat Méditerranéen Climat de la Plaine du Roussillon 

T°C moyenne annuelle > 15°C 15,4°C 

T°C moyenne estivale > 20°C juin / juillet / août > 20°C 

T°C moyenne hivernale > 10°C décembre à mars < 10°C (± 8°C) 

Pluviométrie moyenne annuelle 300 mm < p < 1 000 mm 572 mm 

Jours moyens de pluie par an < 100 j 71 j 

Période sèche 3 à 9 mois 2 à 5 mois 

Vents Très présents 
(variable selon régions) 

131 j de vent fort par an 

Figure 5 : Caractéristiques du climat méditerranéen et du climat de la Plaine du Roussillon 



 HYDROGRAPHIE 
• Les différents bassins versants sur le territoire du 

SCOT 

Figure 6 : Les différents bassins versants sur le territoire du SCoT 

• Des régimes hydrologiques méditerranéens et 
artificialisés 



Figure 7 : Hydrogrammes de crue des principaux cours d’eau du territoire du SCoT 

La Têt à Rodès (partielle)

Données hydrologiques de synthèse (sur 36 ans) source: DDE
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L'Agly à Estagel (Mas de Jau)

Données hydrologiques de synthèse (sur 42 ans) source: DDE
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La Têt à Perpignan (partielle)

Données hydrologiques de synthèse (sur 39 ans) source: DDE
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Le Tech à Argelès-sur-mer (pont d'Elne)

Données hydrologiques de synthèse (sur 33 ans) source: DDE
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B.Les espaces 
naturels, agricoles 
et boisés de la 
Plaine du Roussillon 
 



 LES SITES PROTEGES, GERES OU 
INVENTORIES EN RAISON DE LEUR 
INTERET ECOLOGIQUE  

• Les sites Natura 2000 

▪ 

▪ 



Figure 8 : Les sites du réseau Natura 2000 sur le territoire du SCoT 



▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 
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Exemples d’espèces et d’habitats d’intérêt communautaire présents sur les sites Natura 2000 Enjeu de 
conservation Espèces Habitats 

Le complexe lagunaire de Salses-Leucate 

- Poissons : 
Barbus meridionalis 

- Invertébrés : 
Coenagrion mercuriale 

- Mammifères : 
Myotis blythii ; 
Miniopterus schreibersi 

- Oiseaux : 

- Lagunes côtières 

- Végétations pionnières à Salicornia et autres espèces 
annuelles des zones boueuses et sableuses 

- Près-salés méditerranéens 

- Fourrés halophiles méditerranéens et thermo-
atlantiques 

- Parcours substeppiques de graminées et annuelles du 
Thero-Brachypodietea 

Fort 



Exemples d’espèces et d’habitats d’intérêt communautaire présents sur les sites Natura 2000 Enjeu de 
conservation Espèces Habitats 

Phoenicopterus ruber ; 
Lullula arborea ; Fulica 
atra; Egretta garzetta 

Le complexe lagunaire de Canet-Saint Nazaire 

- Oiseaux : 
Botaurus stellaris ; 
Himantopus himantopus ; 
Coracias garrulus ; Sterna 
albifrons ; Circus 
aeruginosus 

 

- Lagunes côtières 

- Près-salés méditerranéens 

- Steppes salées méditerranéennes 

- Dunes mobi1es du cordon littoral à Ammophila arenaria 

- Prairies humides méditerranéennes à grandes herbes 
du Molinio-Holoschoenion 

Fort 

Le Tech 

- Poissons : 
Barbus meridionalis ; 
Lampetra fluviatilis 

- Invertébrés : 
Austropotamobius pallipes 

- Mammifères : 
Lutra lutra ; Galemys 
pyrenaicus ; Rhinolophus 
euryale 

- Forêts alluviales à Alnus glutinosa et Fraxinus excelsior 

- Forêts-galeries à Salix alba et Populus alba Moyen 

Les friches humides de Torremilà 

- Végétaux : 
Marsilea strigosa 

 Mares temporaires méditerranéennes Fort 

Les sites à Chiroptères des Pyrénées-Orientales 

- Mammifères : 
Miniopterus schreibersi ; 
Rhinolophus hipposideros ; 
Myotis capaccinii ; 
Rhinolophus euryale 

Grottes non exploitées par le tourisme Faible 

Les Fenouillèdes 

- Mammifères : 
Myotis myotis ; Myotis 
blythii ; Rhinolophus 
ferrum-equinum 

Eaux stagnantes oligotrophes à mésotrophes avec 
végétation du littorelletea uniflorae et/ ou des Isoteo-
Nanojuncetea 

Mares temporaires méditerranéennes 
Prairies maigres de fauche de basse altitude 

Faible 

Les Basses Corbières 

http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2694
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3670
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3070
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3070
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2497


Exemples d’espèces et d’habitats d’intérêt communautaire présents sur les sites Natura 2000 Enjeu de 
conservation Espèces Habitats 

- Oiseaux : 
Aquila chrysaetos ; 
Hieraaetus fasciatus ; 
Circaetus gallicus ; Lanius 
collurio 

/ Faible 

Prolongement en mer des caps et étangs de Leucate 

/ 

Bancs de sable à faible couverture permanente d'eau 
marine 

Récifs 
Moyen 

L’embouchure du Tech et Grau de la Massane 

- Poissons : 
Barbus meridionalis 

- Invertébrés : 
Oxygastra curtisii 

Bancs à sable à faible couverture d'eau marine 
Dunes fixées du littoral du Crucianellion maritimae 
Lacs eutrophes naturels avec végétation du 

Magnopotamion ou de l’Hydrocharition 
Forêts-galeries à Salix alba et Populus alba 

Faible 

Figure 9 : Exemples d’espèces et d’habitats d’intérêt communautaire et niveau d’enjeu de conservation 

• Les sites classés et inscrits  

▪ 

▪ 

http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2645
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2655
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2873
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3807
http://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3807


• Les périmètres d’inventaire 

▪ 

▪ 

Localisation des ZNIEFF et 
principaux types de milieux 

rencontrés 
Principaux facteurs de vulnérabilité Quelques espèces 

emblématiques 

Les étangs, lidos et zones 
humides de la frange 
littorale  
(12 ZNIEFF de type 1 et 4 
ZNIEFF de type 2) 

- Forte pression urbaine 

- Surfréquentation estivale 

- Pollution diffuse agricole (produits phytosanitaires, 
intrants) et urbaine (STEP, eaux pluviales) 

- Développement des activités de loisirs 

- Risques littoraux 

- Artificialisation du rivage 

- Modification du fonctionnement hydraulique des lagunes 

- Prolifération d’espèces envahissantes 

- Ophrys miroir 
- Grenouille de 
Perez 
- Alouette 
calandrelle 



Localisation des ZNIEFF et 
principaux types de milieux 

rencontrés 
Principaux facteurs de vulnérabilité Quelques espèces 

emblématiques 

Les zones humides 
présentes au cœur de la 
plaine du Roussillon et sur 
les premiers reliefs 
(8 ZNIEFF de type 1 et 1 
ZNIEFF de type 2) 

- Colonisation progressive des ligneux sur les parcelles en 
friche 

- Pollution diffuse agricole (produits phytosanitaires, 
intrants) et urbaine (STEP, eaux pluviales) 

- Pression urbaine 

- Modification du fonctionnement hydraulique originel du 
site 

- Remise en culture de parcelles en friche  

- Changement d’occupation du sol sur les micros bassins 
versants 

- Marsilée 
pubescente 
- Isoète sétacé 
- Renouée de 
France 

Le Tech, la Têt et l’Agly 
(3 ZNIEFF de type 1 et 1 
ZNIEFF de type 2) 

- Pollution diffuse agricole (produits phytosanitaires, 
intrants) et urbaine (STEP, eaux pluviales) 

- Importance des prélèvements pour l’irrigation et l’AEP 

- Sur-fréquentation estivale des berges 

- Aménagements longitudinaux et transversaux sur les 
cours d’eau    

- Destruction des ripisylves 

- Création ou extension des exploitations de matériaux 

- Prolifération d’espèces envahissantes 

- Emyde lépreuse 
- Loutre d'Europe 
- Barbeau 
méridional 

Les vignes, friches et 
pelouses présentes sur la 
plaine du Roussillon et ses 
abords 
(7 ZNIEFF de type 1) 

- Colonisation progressive des ligneux sur les parcelles en 
friche 

- Pollution diffuse agricole 

- Remise en culture de parcelles en friche 

- Implantation de parcs éoliens 

- Pression urbaine (lorsque l’on se rapproche de 
Perpignan) 

- Lézard ocellé 
- Œdicnème criard 
- Pie-grièche à tête 
rousse 

Les garrigues, maquis, 
forêts et falaises présents 
dans les massifs des 
Aspres, les Fenouillèdes et 
les Basses-Corbières  
(17 ZNIEFF de type 1 et 5 
ZNIEFF de type 2) 

- Développement des activités de loisirs motorisées 

- Risque incendie 

- Fermeture progressive des milieux ouverts  

- Perte de la mosaïque de milieux 

- Création ou extension des carrières 

- Implantation de parcs éoliens 

- Cochevis de 
Thékla 
- Circaète Jean-le-
Blanc 
- Pipit rousseline 

Figure 10 : ZNIEFF : facteurs de vulnérabilité et espèces emblématiques sur le territoire du SCoT 



Figure 11 : Les ZNIEFF et ZICO sur le territoire du SCoT 



• Les autres outils de protection ou gestion  

▪ 

▪ 

▪ 



Figure 12 : Autres zonages environnementaux sur le territoire du SCoT 
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Figure 13 : Les PNA sur le territoire du SCoT 



Figure 14 : Les zones humides sur le territoire du SCoT 



• Faune et flore : zoom sur la grande diversité locale 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 15 : Liste d’espèces 
protégées présentes sur le 
territoire du SCoT  

Flore (source : INPN, liste non exhaustive) 

Nom commun Nom commun 
Crassule de Vaillant Orchis punaise 
Euphorbe de Terracine Péplis dréssé 
Renouée de Rome Pivoine officinale 
Renouée de France Sabline modeste 
Pulicaire de Silice Anthyllis faux-cytise 
Myosotis de Sicile Buplèvre glauque 
Lotier de Coimbra Ciste à feuille de peuplier 
Astragale glaux Diotis blanc 
Chamaerops humble Gaillet nain 
Isoète voilé Héliotrope couché 
Lavatère maritime Cressa de Crête 
Lythrum à feuilles de thym Epiaire maritime 
Malcolmie ramifié Ail petit moly 
Massette de Laxman Nivéole d’été 
Mélilot de Sicile Ophrys miroir 
Euphorbe péplis Œillet de Catalogne 
Saladelle  

Mammifères et insectes (source : INPN, liste non exhaustive) 

Nom commun Nom commun 
Hérisson d’Europe Agrion de Mercure 
Loutre d’Europe Cuivré de la Bistorte 
Pipistrelle commune Damier des Knauties 
Ecureuil roux Proserpine 
Genette commune Cordulie à corps fin 
Campagnol amphibie Molosse de Cestoni 

Amphibiens et reptiles (source : Malpolon, DREAL, liste non exhaustive) 

Nom commun Nom commun 
Alyte accoucheur Lézard des murailles 
Cistude d'Europe Lézard ocellé 
Coronelle girondine Lézard vert occidental 
Couleuvre de Montpellier Orvet fragile 
Couleuvre d'Esculape Psammodrome algire 
Couleuvre à collier Psammodrome d'Edwards 
Couleuvre à échelons Pélobate cultripède 
Couleuvre vipérine Pélodyte ponctué 
Crapaud calamite Rainette méridionale 
Crapaud commun Salamandre tachetée 
Discoglosse peint Seps strié 
Emyde lépreuse Tarente 
Grenouille de Graf Triton marbré 
Grenouille de Pérez Triton palmé 



• Des évolutions législatives en faveur de la protection 
de la biodiversité 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 



▪ 

▪ 

Figure 16 : Domaine d’application des lois Montagne et Littoral sur le territoire du SCoT 





 LES CONTINUITES ECOLOGIQUES 

▪ 

▪ 

▪ 



Figure 17 : Extrait de la trame verte et bleue du SRCE 



Figure 18 : Les sous-trames principales sur le territoire du SCoT 





Figure 19 : Les continuités écologiques sur le territoire du SCoT 





Figure 20 : Éléments de connaissance concernant la fonctionnalité écologique en mer et à l’interface terre-mer (adaptation 
AURCA d’après une carte du Plan de gestion du PNM du Golfe du Lion) 

▪ 

▪ 



▪ 

▪ 

Figure 21 : La pollution lumineuse en extrémités de nuit sur le territoire du SCoT 

 LES ESPACES AGRICOLES : UNE MATRICE 
ESSENTIELLE 

• Les espaces agricoles ou la nature ordinaire 



• Les évolutions de l’espace agricole  

1.  Les surfaces agricoles et les types de cultures 



Figure 22 : Évolution de la SAU sur le territoire du SCoT entre 1988 et 2020, par EPCI (source : Recensements agricoles) 

Figure 23 : Évolution de la SAU par EPCI entre 2000 et 2020 (source : Recensements agricoles) 
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Figure 24 : Répartition des cultures principales sur le territoire du SCoT en 2010 et 2020 (source : Recensements agricoles) 



2.  La problématique spécifique des friches 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 



3.  Une agriculture fragile 

▪ 

▪ 



▪ 

 



 L’OCCUPATION DES SOLS ET LA 
CONSOMMATION DE L’ESPACE 

• L’occupation des sols sur le territoire du SCOT 

Figure 25 : L’occupation des sols en 1990 (à gauche) et en 2018 (à droite) sur le territoire du SCoT (source : Corine Land Cover) 
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Figure 26 : L’occupation des sols en 2018 sur le territoire du SCoT 



Figure 27 : L’occupation des sols en 2018 sur le territoire du SCoT, par EPCI (source : Corine Land Cover) 

Figure 28 : Répartition des surfaces artificialisées en 1990 (à gauche) et en 2018 (à droite) sur le territoire du SCoT (source : 
Corine Land Cover)  
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Figure 29 : Répartition des espaces agricoles, forestiers et semi-naturels en 1990 (à gauche) et en 2018 (à droite) sur le 
territoire du SCoT (source : Corine Land Cover) 

• L’évolution de la tache urbaine au cours des 
dernières décennies 
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Figure 30 : Taux d’évolution annuel de la tache urbaine résidentielle sur le territoire du SCoT, par secteur géographique (source 
: DREAL – DGfip, 2014) 



Figure 31 : La progression de la tache urbaine entre 1950 et 2010 sur le territoire du SCoT 



• La consommation de l’espace au cours des dernières 
années 

    
 Consommation d’espaces 

totale 
Consommation d’espaces  

à vocation résidentielle 
Consommation d’espaces  

à vocation économique 
Période 2001-2010 + 1 594 ha + 1 202 ha + 392 ha 

Période 2006-2015 + 1 389 ha + 970 ha + 419 ha 

Période 2011-2020 + 1 187 ha + 808 ha + 379 ha 
    

Figure 32 : Consommation d’espaces à vocation d’habitat et d’activités économiques sur le territoire du SCoT au cours des deux 
dernières décennies : du 1er janvier 2001 au 31 décembre 2010, du 1er janvier 2006 au 31 décembre 2015 et du 1er janvier 
2011 au 31 décembre 2020 (source : AURCA – DGfip) 



Figure 33 : Consommation d’espaces à vocation d’habitat (intégrant les équipements publics) et d’activités économiques au 
cours de la dernière décennie (période 2011-2020 : du 1er janvier 2011 au 31 décembre 2020), par EPCI (en haut) et par 
secteurs géographiques (en bas) (source : AURCA - BD Topo – Dgfip - Cerema) 

 Consommation  
totale 

Consommation à vocation 
résidentielle (intégrant les 

équipements publics) 

Consommation 
à vocation économique 

CC Aspres (19) + 125,5 ha + 102,4 ha + 23,1 ha 

CC Roussillon Conflent (16) + 76,4 ha  + 64,5 ha + 11,9 ha 

CC Sud Roussillon (6) + 98,4 ha + 78,7 ha + 19,7 ha 

PMM (36) + 929,0 ha + 604,8 ha + 324,2 ha 

SCOT PR (77) + 1 229,3 ha + 850,4 ha + 378,9 ha 

 Consommation  
totale 

Consommation à vocation 
résidentielle (intégrant les 

équipements publics) 

Consommation 
à vocation économique 

Cœur d’agglomération (13) + 587,9 ha + 362,0 ha + 225,9 ha 

Littoral (8) + 180,6 ha  + 122,3 ha + 58,3 ha 

Plaine (34) + 411,1 ha + 322,3 ha + 88,8 ha 

Massifs (22) + 49,7 ha + 43,8 ha + 5,9 ha 

SCOT PR (77) + 1 229,3 ha + 850,4 ha + 378,9 ha 
    



▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 



 LE CAS PARTICULIER DU LITTORAL 
• Du développement touristique et économique à la 

sauvegarde / gestion des espaces naturels  

▪ 

▪ 

▪ 

Figure 34 : Terrains acquis par le Conservatoire du Littoral sur le territoire du SCoT (source : Conservatoire du Littoral) 



▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

• Une grande richesse sur le plan écologique 

1.  En mer 





2.  Au niveau des lagunes 



3.  Sur terre 



 



Figure 35 : Illustrations de milieux littoraux entre terre, mer et lagunes (source : DREAL, RIVAGE, SMBVR) et le fou de Bassan 
(source : PNM GL) 

 



Ce qu’il faut retenir…  

Le terr i toi re  du SCoT rassemble une grande diversi té d’écosystèmes,  de faune et  de 
f lore de par  le  gradient  d’al t i tude,  les  var iétés  de faciès  géologiques  et  pédologiques,  
les  di f férents  mi l ieux aquat iques,  en part icu l ier  les  zones  humides,  la  présence du 
l i t toral ,  et  la  présence sur  ses  f ranges  de mass i fs  boisés  qui  le  caractér isent .  Largement  
reconnue au t i t re  de nombreux zonages  environnementaux (Natura 2000,  ZNIEFF,  At las 
des zones  humides,  projet  de PNR…),  la  r ichesse de la  biodivers i té  est  aujourd’hui  
f ragi l isée par de nombreuses  pressions  (expansi on urbaine,  pol lut ions urbaines et/ou 
agr icoles ,  sur- f réquentat ion,  fermeture des  espaces…).     

Essent iel le  à la  préservat ion de la  biodivers i té,  la  déterminat ion des  cont inui tés 
écologiques  part ic ipe à la  déf in i t ion de l ’armature verte et  bleue du SCoT.  Tout  en 
assurant  des  fonct ionnal i tés  biologiques  de première importance,  cet te armature 
const i tue par  endroi ts  le  support  de c i rculat ions  douces.  E l le contr ibue à un paysage 
et  à  un cadre de vie  de qual i té  et  se présente ains i  comme un atout  de tai l le  pour  les 
populat ions  proches.  La promotion de la nature en vi l le doi t  également être développée 
pour  favor iser  l ’accès  à  la nature.   

Les  espaces  de nature ordinai re qui  sur  la  plaine du Roussi l lon relèvent major i tai rement  
de l ’espace agr icole méri tent une at ten t ion part icul ière.  Support  d’un pan essent iel  de 
l ’économie locale,  l ’espace agr icole  const i tue le  paysage du quot idien et  assure de 
nombreuses  fonct ionnal i tés  (écologiques,  prévent ion des  r isques,  ident i té  locale…).  Au -
delà  d’un accompagnement économique qui  permett rai t  d ’asseoi r  sa  pérennité,  la 
protect ion de cet espace aujourd’hui  f ragi l isé -  où les  f r iches sont  largement présentes 
(conjoncture économique,  pression urbaine,  rétent ion foncière)  -  est  pr imordiale  et  doi t  
être  poursuiv ie,  notamment  au nivea u des  secteurs  disposant  du mei l leur  potent iel  
agronomique.   

Ces dernières  années,  la  consommation d’espaces  -  pr incipalement  agr icoles  -  voués  
à  êt re urbanisés  a  diminué du fai t  du durcissement  de la  réglementat ion,  de la  
diminut ion du nombre de construct ions  ains i  que de l ’augmentat ion des  densités  
produi tes  et  du développement  de la  reconquête urbaine,  leviers  essent iels  pour  
répondre à  l ’object i f  de modérat ion de la  consommation de l ’espace.  Tandis  que 
l ’urbanisat ion à  vocat ion économique reste largemen t  concentrée sur  Perpignan et  sa 
périphér ie,  l ’a tt ract iv i té  de communes de 2ème ou 3ème couronne,  voi re  de l ’arr ière -
pays,  se renforce aujourd’hui  pour l ’habi tat .   

Le l i t toral  a  connu de profondes mutat ions  au f i l  des dernières décennies  avec d’abord 
l ’ implantat ion de stat ions  balnéai res ,  l ’urbanisat ion parfois  insuf f isamment  raisonnée 
de ses  di f férentes  communes au f i l  des  ans,  puis  la  mise en œuvre de disposi t ions 
réglementaires  et  d’out i ls  part ic ipant  à  sa sauvegarde ( loi  L i t toral ,  Parc  Naturel  
Marin…).  Cet espace joui t  aujourd’hui  d ’une grande r ichesse sur  le p lan écologique et  
paysager.  En paral lèle ,  i l  est  le  s iège d’une occupat ion saisonnière et  permanente 
conséquente,  ses  plages  const i tuant  un at tra i t  essent iel  pour  la  pla ine du Roussi l lon  
dont  l ’économie est  en part ie condit ionnée par la  f réquentat ion tour ist ique.  Les 
act iv i tés humaines  sont ains i  à  l ’or igine de nombreuses pressions  environnementales 
(ar t i f i c ial isat ion du r ivage,  sur - f réquentat ion,  pol lut ion de l ’eau…).  Face à  ces  enjeux,  
la  promotion d’une urbanisat ion durable,  harmonieuse et  maî tr isée quanti tat ivement et  
qual i tat ivement  ains i  que la  recherche d’un équi l ibre favorable au développement  de 
l 'ensemble du terr i toi re  ( l i t toral /arr ière -pays)  sont  pr iv i légiées.   



C.Les ressources 
naturelles : État et 
usages sur la Plaine 
du Roussillon  



 L’EAU ET LES MILIEUX AQUATIQUES  
• Un cadre réglementaire « important » et en évolution  

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 





Figure 36 : Les différents SAGE sur le territoire du SCoT 
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▪ 
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• Les usages des eaux superficielles et la particularité 
des canaux 

1.  Les différents usages des cours d’eau 



2.  Un tissu dense de canaux d’irrigation, des prélèvements incertains 



Figure 37 : Les zones irrigables depuis les canaux d’irrigation et les nappes quaternaires sur le territoire du SCoT 

 



3.  La plurifonctionnalité des canaux 

▪ 

▪ 

• Pressions et qualité des cours d’eau  

1.  De multiples pressions sur les milieux récepteurs 



▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 



Figure 38 : La capacité des stations d’épuration sur le territoire du SCoT 



2.  Un état des eaux globalement dégradé 

Figure 39 : L’état écologique des masses d’eau superficielles sur le territoire du SCoT 

▪ 

▪ 



• Les eaux lagunaires et littorales 

▪ 

▪ 

▪ 



Figure 40 : Plages en période estivale au niveau de Saint-Cyprien (à gauche) et Canet-en-Roussillon (à droite). 

Un focus sur la qualité des eaux portuaires  



▪ 

▪ 

▪ 

▪ 



• Les eaux souterraines : les nappes plio-quaternaires 
du Roussillon  

1.  Hydrogéologie et usages 



2.  Situations et tendances 



Figure 41 : Les secteurs de pollution au niveau des nappes plio-quaternaires du Roussillon (source : Syndicat mixte des nappes 
de la plaine du Roussillon)  



▪ 

▪ 

▪ 



Figure 42 : Les captages en eau potable et les périmètres de protection sur le territoire du SCoT 



3.  Des prélèvements conséquents 

Figure 43 : La répartition des prélèvements dans les nappes plio-quaternaire en 2013, selon l’usage et les nappes (source : 
Syndicat mixte des nappes de la plaine du Roussillon) 



▪ 

▪ 

▪ 
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 L’AIR 



• Une qualité satisfaisante, mais à nuancer 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

72% 27% 1% 

Très bon à Bon (indices 1 à 4) ; Moyen à Médiocre (indices 5 à 7) ; Mauvais à Très mauvais (indices 8 à 10) 

Figure 44 : L’indice ATMO en 2019 au niveau de l’agglomération de Perpignan : Fréquence d’apparition en pourcentage (source 
: ATMO Occitanie). 



Figure 45 : Évolution des concentrations d’ozone (en moyenne annuelle) (en haut)) et nombre de jours de non-respect de 
l’objectif de qualité pour la santé humaine (en bas) sur le site « urbain » Perpignan-centre et le site « périurbain » St-Estève 
(source : Air LR). 



• La qualité de l’air au cœur du domaine d’intervention 
de différents outils 

▪ 

▪ 

▪ 



 



 LE SOL ET LE SOUS SOL 

• Localisation et nature des ressources 

Figure 46 : Localisation et nature des ressources minérales sur le territoire du SCoT 



• Les exploitations d’extraction de matériaux de la 
plaine du Roussillon 

EXPLOITANTS CARRIÈRES MATÉRIAUX 
SURFACE 

(ha) 
Production max. 

(tonnes) 

COLAS Ste-Colombe Calcaire 33,16 1 200 000 
CUFI FRERES Néfiach Sable / gravier 6,9 40 000 
LAFARGE GRANULATS SUD Baixas Roches dures 62,6 2 000 000 
LAFARGE GRANULATS SUD Espira de l'Agly Roches dures 25 500 000 
OMYA Vingrau - Tautavel Calcaire 99,8 550 000 
PROVENCALE - La Narède Tautavel Calcaire 33,4 420 000 
PROVENCALE - Montpins Espira de l'Agly Calcaire 117 850 000 
PROVENCALE - Nau Bouques Vingrau - Tautavel Calcaire 40,45 145 000 
SABLIERE DE LA SALANQUE Perpignan Sable / gravier 20,6 80 000 
SATP Estagel Calcaire 6,17 200 000 
SMA Têt / Agly - La Courragade Perpignan Sable / gravier 25,1 400 000 
TECHNIPIERRE (ex GUINET) Baixas Marbre 1,2 2 800 

Figure 47 : Carrières autorisées en activité sur le territoire du SCoT (source : DREAL, 2017) 



• Les matériaux de chantier : la valorisation de déchets 
à encourager 

• Des impacts paysagers et environnementaux 
aujourd’hui mieux considérés  

▪ 

▪ 

▪ 



 



Ce qu’il faut retenir…  

Le développement  d u ter r i toi re  est  c lai rement  t r ibutai re  de ses  ressources  en eau,  
quanti tat ivement  comme qual i tat ivement.  En ce sens,  les  nappes  pl io -quaternai res de 
la  plaine du Roussi l lon  sont  hautement  st ratégiques.  En effet ,  el les  approvis ionnent  la 
grande major i té  de la populat ion lo cale mais  sont  depuis  plus ieurs  décennies  v ict imes 
d’une exploi tat ion conséquente et  d’une dégradat ion de leur  qual i té  localement.  Les  
travaux menés dans  le  cadre du SAGE des nappes  du Roussi l lon  indiquent  que les 
solut ions techniques  existent  aujourd’hui  pour sat is fai re  à  hor izon 15 ans  les besoins 
en eau potable de la  plaine sans  prélever  davantage (économie d’eau,  opt imisat ion des 
infrastructures,  ressources  al ternat ives) .  Cette ressource est  aussi  largement  ut i l isée 
pour  l ’agr icul ture.  

Outre les  prélèvements,  les  mi l ieux aquat iques font l ’objet  de nombreuses pressions 
l iées  à  des  pol lut ions  di f fuses  et  ponctuel les  et  à des  perturbat ions  
hydromorphologiques.  Les  efforts  consentis  ces  dernières  années  (amél iorat ion des 
rejets  de s tat ions  d’épurat ion,  encad rement  des  prat iques  agr icoles ,  amél iorat ion des  
équipements  portuai res…)  doivent  êt re poursuiv is  pour  atteindre les object i fs  de la 
Direct ive cadre sur  l ’eau.  

La qual i té de l ’a i r  est  jugée globalement bonne sur le  terr i toi re.  La concentrat ion de 
certains pol luants  atmosphériques tels  que le  dioxyde d’azote,  le  benzène et  les 
part icules  en suspension,  est  plus  élevée à  proximité des  axes  rout iers  accuei l lant  un 
traf ic  important  ;  les  valeurs seui ls  étant par  endroi ts  dépassées.  Les  pol i t iques de 
transports ,  de déplacements et  d’urbanisme const i tuent ains i  un levier  majeur pour la  
maît r ise des  pol lut ions  atmosphériques,  pr incipalement  en visant  une diminut ion de 
l ’ut i l isat ion quot idienne de la  voi ture part icul ière.  Une ar t iculat ion étroi te avec le  PLU 
intercommunal  tenant  l ieu de PDU de la  Communauté Urbaine est  ains i  recherchée.  

Plus  de 6  mi l l ions  de tonnes  de matér iaux (matér iaux al luvionnaires  et  calcai res  
pr incipalement)  sont  produits  annuel lement  au niveau des  12 carr ières  présentes  sur 
le  terr i toi re.  É lément  important du paysage économique local ,  l ’exploi tat ion de 
matér iaux n’est  pas  sans incidence sur l ’envi ronnement  et  les  paysages.  L ’exigence 
des  impérat i fs  réglementaires  régissant  ces  act iv i tés  assure toutefois  aujourd’hui  une 
prise en considérat ion e f fect ive des di f férents enjeux locaux (environnementaux,  
paysagers ,  agr icoles…),  notamment à travers les études d’ impact .  Complémentairement  
à l ’exploi tat ion raisonnée et  essent iel le  des ressources minérales du sous -sol ,  la 
valor isat ion des déchets inertes  du BTP méri te  aussi  d ’êt re encouragée.  

 



D.Les risques et 
nuisances sur le 
territoire du SCOT 
 



 DES RISQUES NATURELS IMPORTANTS, 
ETENDUS ET EN ACCROISSEMENT 

• Les risques d’incendie  

1.  L’aléa feu de forêts et le cadre réglementaire 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 



Figure 48 : Rodès après l’incendie d’août 2005 (source : Le Roussillon vu du ciel par Jan Alain) 

Figure 49 : L’aléa incendie de forêts sur le territoire du SCoT 

 



2.  Des risques croissants sur le territoire du SCOT 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

Figure 50 : Répartition géographique des feux de 1985 à 2015 (source : Prométhée) 



3.  Des mesures de prévention communes dans les bassins Aspres et 
Fenouillèdes – Corbières méridionales 

Des orientations communes aux deux massifs 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

Des plans de prévention à établir à l’échelle communale  

 



Figure 51 : Les PPRIF sur le territoire du SCoT 

4.  Des mesures de prévention à déployer sur le bassin Plaine du Roussillon 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

 



• Les risques d’inondation  

1.  Les zones inondables et la prégnance des risques 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 



EPCI Part de la population  
en zone inondable 

Part des emplois privés  
en zone inondable 

CU Perpignan Méditerranée Métropole 39% 27% 

CC Aspres 11% 29% 

CC Sud Roussillon 61% 67% 

CC Roussillon Conflent 58% 41% 

SCoT Plaine du Roussillon 40% 29% 

Figure 52 : Part de la population en 2017 et des emplois privés en 2021 en zone inondable pour une crue de probabilité 
moyenne, par EPCI (source : OTRI). 

Figure 53 : Crues de novembre 2014 sur le littoral et le bassin du Réart (source : OTRI) 



Figure 54 : Les zones inondables d’après le Porter A Connaissance de juillet 2019 sur le territoire du SCoT 



2.  Une approche de réduction des aléas allant historiquement à l’encontre du 
fonctionnement naturel des cours d’eau 

▪ 

▪ 

▪ 



Figure 55 : Carte de localisation des zones d’expansion de crues sur le bassin de l’Agly (extrait de l’étude d’évaluation du 
potentiel de ralentissement des écoulements du bassin versant de l’Agly, SMBVA 2018) 

3.  Une évolution récente des outils de prévention et de gestion 





Figure 56 : L’état d’avancement des PPRi sur le territoire du SCoT 

Figure 57 : Les zones inondables au titre des PPRi et PSS sur le territoire du SCoT 



4.  Le recoupement des documents d’urbanisme et des zones inondables 

 Zone Urbaine Zone A Urbaniser Total 

Zone inondable pour une crue de probabilité forte 
(période de retour 10-30 ans) 

1 502 ha 195 ha 1 697 ha 

Zone inondable pour une crue de probabilité moyenne 
(période de retour 100 ans ou crue de référence PPRi) 3 941 ha 934 ha 4 875 ha 

Zone inondable pour une crue de probabilité faible 
(période de retour 1 000 ans ou plus) 4 786 ha 1 278 ha 6 064 ha 

Totalité du territoire 9 661 ha 3 907 ha 13 568 ha 

Figure 58 : Recoupement entre les zones U et AU des PLU et les zones inondables, selon l’occurrence de crue sur les 60 
communes du territoire du SCoT concernées (source : OTRI, GPU 2021) 

5.  L’expansion de l’urbanisation et la gestion indispensable des eaux pluviales 

▪ 

▪ 

▪ 



• Deux risques liés pour le littoral : submersion marine 
et érosion 

1.  L’inondation par submersion marine 

Figure 59 : Épisode de submersion au Barcarès lors de la tempête de mars 2013 



Figure 60 : Les zones inondables par submersion marine sur le littoral du SCoT 

Figure 61 : Part de la population permanente impactée par une inondation par submersion marine de probabilité moyenne 
(avec prise en compte du changement climatique) (source : DREAL, données 2010) 
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2.   Dynamiques sédimentaires et érosion marine 

▪ 

▪ 



Figure 62 : Budget sédimentaire par unité géographique entre 1895 et 2009 (A), 1895 et 1984 (B) et 1984 et 2009 (C) (source 
: CEFREM, 2012) 



Figure 63 : L’évolution des budgets sédimentaires par cellule sédimentaire sur le littoral du SCoT 



3.  Des aménagements pour lutter contre le recul du trait de côte 

▪ 



▪ 

▪ 

▪ 



Figure 64 : Digues portuaires à Canet / Ganivelles au Barcarès.  



• Les risques sismiques et de mouvements de terrains  

Figure 65 : Les risques de mouvement de terrain sur le territoire du SCoT 

▪ 

▪ 

▪ 



▪ 
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 DES RISQUES TECHNOLOGIQUES ET DES 
NUISANCES A CONSIDERER 

• Le risque « rupture de barrage » 



Figure 66 : Les zones d’expansion de crue liées à la rupture de barrage sur le territoire du SCoT 



• Le risque « transport de matières dangereuses »  

Figure 67 : Le risque de transport de matières dangereuses sur le territoire du SCoT 



• Les risques liés à l’activité de certaines installations  

Figure 68 : Localisation des ICPE sur le territoire du SCoT 

 

▪ 



▪ 

▪ 

▪ 

 

• Des nuisances sonores 





Figure 69 : Le classement sonore des infrastructures de transport terrestre 

• Le risque radon 

▪ 

▪ 



▪ 

 



Ce qu’il faut retenir…  

L’aléa inondation est  prégnant  sur  le  terr i to i re.  Bien qu’ i l  concerne l ’ensemble des 
communes,  les  enjeux exposés  di f fèrent  d’un secteur  à  l ’autre.  Malgré la  présence de 
documents  de prévent ion des r isques,  la  pression urbaine a par  le  passé entraîné une 
poursui te  de l ’urbanisat ion en zone inondable,  augmentant  ains i  la populat ion exposée.  
Aujourd’hui ,  sui te  à  l a  mise en œuvre du  PGRI  Rhône-Médi ter ranée notamment ,  la  pr ise  
en compte du r isque dans le  SCoT doit  êt re  renforcée  (connaissance des  aléas,  gest ion 
des  eaux pluviales ,  rés i l ience ter r i tor iale,  réduct ion de la vulnérabi l i té,  or ientat ion de 
l ’accuei l  des  nouvel les  populat ions. . . ) .   

Entre le  débordement  des  cours  d’eau,  la  submersion marine et  l ’éros ion,  le  l i t toral  est  
part icul ièrement  touché par les  r isques  naturels .  

Le r isque incendie prend de l ’ importance ces  dernières  années.  Originel lement 
essentiel lement  présent  sur  les  f r anges  du ter r i toi re,  i l  tend à  se renforcer  dans  la 
plaine du fai t  notamment  du développement  conséquent  des  f r i ches  observé ces  
dernières décennies.  Outre la  nécessi té  de soutenir  l ’act iv i té  agr icole  et  pastorale,  i l  
convient  de l imiter  l ’exposit ion  de no uveaux enjeux,  notamment  en l imi tant  
l ’urbanisat ion au contact  des  zones  d’aléa et  en t ravai l lant  sur  l ’aménagement  des 
f ranges  urbaines et  rurales  ( rôle  de zone tampon) .  

Dans  les  années  à  venir ,  les  modi f icat ions  attendues  des  paramètres  c l imatiques  auron t  
probablement  tendance à  accentuer l ’ impact  des aléas naturels  sur le ter r i toi re.  Par 
exemple,  l ’augmentat ion de la  fréquence et  de l ’ in tensi té  des  évènements  extrêmes 
pourrai t  augmenter  le  r isque de crues  et  de tempêtes  mais auss i  celui  d ’ incendie.  
L ’élévat ion du niveau marin pourrai t  quant à  el le renforcer  la  vulnérabi l i té  du l i t toral  
face à  l ’éros ion et  à  la submersion marine.  

Le ter r i toi re  est  t rès  peu industr iel .  De ce fai t ,  les  r isques  technologiques  sont  l imi tés .  
Une réf lexion sur l ’aménagement est  cependant nécessai re af in de l imiter  les  inter faces 
entre les  habi tat ions  et  les  zones  d’act iv i tés  potent iel lement  nuis ibles  ou les  axes  de 
transport  de matières  dangereuses.  Le cumul  des  nuisances  est  aussi  à considérer .   

Dans un souci  de l imitat ion des n uisances sonores,  une at tent ion s imi lai re  doi t  être  
apportée,  notamment  sur  les  axes  de communicat ion part icul ièrement bruyants .  

 



E.L’énergie et les 
émissions de gaz à 
effet de serre sur le 
territoire du SCOT 

 



 UN CONTEXTE EN MUTATION  



 UNE PREPONDERANCE DES TRANSPORTS 
ET DU BATI 

• Bilan production – consommation énergétique 



Figure 70 : Répartition de la consommation énergétique sur le territoire du SCoT en 2017, par secteurs (en haut) et par types 
d’énergie (en bas) (source : OREO, 2020).  
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Figure 71 : Répartition de la production d’énergie renouvelable sur le territoire du SCoT en 2017, par types d’énergie (source : 
OREO, 2020). 

• Bilan des émissions de gaz à effet de serre  

Figure 72 : Répartition des émissions de gaz à effet de serre sur le territoire du SCoT en 2017, par secteurs (source : OREO, 
2020). 
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 UNE PRODUCTION LOCALE D’ENERGIE 
RENOUVELABLE EN FORTE EVOLUTION 
MAIS ENCORE INSUFFISAMMENT 
ENCADREE 

• Un développement conséquent de l’éolien et du 
photovoltaïque… 

 l ’énergie éolienne

▪ 

▪ 

▪ 

Le photovoltaïque



▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

▪ 

• …mais des opportunités potentiellement menaçantes  



• Une nécessaire impulsion des collectivités pour 
structurer la filière biomasse 

▪ 

▪ 

• La géothermie : une production marginale à encadrer  

 



Ce qu’il faut retenir…  

Sur  le  plan c l imat-énergie,  les  dynamiques  à  l ’œuvre sur  le  terr i toi re  -  avec notamment  
trois  col lect iv i tés  labél isées  «  Terr i toi re à  Energie Posi t ive pour la  Croissance Verte »  -  
sont  révélatr ices  du for t  engagement  loc al  sur  ces  problématiques.   

Les  efforts  à  consent i r  pour  s ’ inscr i re  dans la  transi t ion  énergét ique consistent  
essentiel lement  à  diminuer  les  consommations énergét iques  et  les  émissions  de gaz à 
effet  de serre,  et  à développer  la  product ion d ’énergies  renouvelables .  

Les  transports  et  les  bât iments  sont  les  pr incipaux postes  consommateurs  d’énergie 
sur  le ter r i toi re.  I ls  sont aussi  largement impl iqués  dans  les émissions de gaz à  ef fet  
de serre.  I l  convient  a ins i  de prôner  une pol i t ique d’aménagement  du t err i toi re  qui  
s’ inscr i t  dans  l ’effort  d ’économie d’énergie,  notamment  en agissant  sur  l ’armature 
ter r i tor iale  et  la  répart i t ion du peuplement,  la  local isat ion des  futures zones d’habitat  
et  d’act iv i tés ,  l ’art i culat ion avec les  pol i t iques  de déplacements  (n otamment  le PLU 
intercommunal  tenant  l ieu de PDU de la  Communauté Urbaine) ,  le  choix  des formes 
urbaines…  

Les  pol i t iques  actuel les encouragent  au développement de la  product ion d’énergies 
renouvelables .  La plaine du Roussi l lon  est  «  naturel lement »  bien do tée avec un 
gisement éol ien et  une insolat ion exceptionnels .  D’autres  possibi l i tés sont  aussi  en 
développement,  pr incipalement  les  f i l ières biomasse (bois  énergie,  méthanisat ion…).   

Au regard des tendances observées sur  le terr i toi re,  le  développement de l a  product ion 
d’énergies  renouvelables ,  pr incipalement  v ia  l ’ implantat ion de parcs éol iens  ou de 
parcs  au sol  ou serres  photovoltaïques,  méri te  toutefois  d’être encadré af in  de l imiter  
ses  incidences  sur  le  terr i toi re  d’un point  de vue paysager,  envi ronneme ntal  et  agr icole.  
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 LA PROBLEMATIQUE DES DECHARGES 



Ce qu’il faut retenir…  

La croissance démographique entraîne une augmentat ion des  déchets produits  et  les 
évolut ions de la réglementat ion exigent des per formances de va lor isat ion de ces 
déchets  toujours  plus  é levées.  Les  di f férentes  pol i t iques  de gest ion des  déchets  mises  
en œuvre ont permis de rédui re la product ion de déchets  par  habi tant sur le  terr i toi re 
ces dernières  années.   

Les  instal lat ions  de t ra i tement  sont  aujourd’hui  performantes  et  bien cal ibrées,  et  les 
différentes  f i l ières  de valor isat ion sont  bien ident i f iées.   

Toutefois ,  au regard notamment  d’un refus de tr i  non négl igeable,  de dépôts  sauvages  
qui  perdurent  par endroi ts  et  af in  d’évi ter  à  moyen/ long terme la  saturat ion des  
instal lat ions,  la  poursuite  des  pol i t iques  engagées  est  indiquée,  notamment  en faveur  
de la réduct ion de la  product ion de déchets  et  du développement du tr i  a ins i  que sur  
le  plan de la  sensibi l isat ion de la  populat ion et  des  professionnels  (opt imisat ion du t r i  
à la  source,  développement du réemploi  et  du compostage indiv iduel  et  col lect i f ,  
réut i l isat ion des  d échets du BTP…).    

Aussi ,  au niveau des nouvel les opérat ions urbaines,  i l  apparaî t  important  de bien 
considérer  les modal i tés de col lecte des  déchets (accessibi l i té,  local isat ion…)  dès  les 
premières  réf lexions  d’aménagement.  

 



CONCLUSION 

La plaine du Roussi l lon est  un vaste terr i toi re  qui  par  sa s i tuat ion ,  son cl imat  et  la  
divers i té  de ses  mi l ieux présente de nombreux atouts .   

Ses  franges  boisées,  ses  complexes  lagunai res ,  ses  r ip isylves,  ses  zones  humides  et  
son l i t toral  sableux const i tue nt  des  mi l ieux part icul ièrement  intéressants  sur  le  plan  
écologique,  s iège d’une r iche biodivers i té.  Les ter res agr icoles const i tuent  une matr ice 
essent iel le,  un vér i tab le trai t  d ’union entre les di f férents  espaces  et  le support  de 
cont inui tés  écologiques.  L’agr icul ture façonne le  paysage roussi l lonnais ,  notamment 
aux portes  des habitat ions  et  le long des  axes  de communicat ion.   

Ces nombreux atouts confèrent  au terr i toi re  une image de qual i té et  le rendent at tract i f .  
Pourtant ,  l ’accuei l  de populat ions  et  le  développement des act iv i tés ,  encore par fois  
insuff isamment encadrés,  peuvent se solder  par des al térat ions notamment sur les 
mi l ieux et  les  ressources  naturel les .   

L’analyse thématique de l ’état  in i t ia l  de l ’envi ronnement  permet  d’ ident i f ier  les  enjeux 
envi ronnementaux majeurs  du terr i toi re.  La poursui te  de la  modérat ion de la 
consommation de l ’espace,  essent iel lement  agr ico le,  la  prévent ion des  r isques 
nature ls ,  notamment  des  r isques  d’ inondation et  l i t toraux,  la protect ion de la  ressource 
en eau,  la  prés ervat ion de la  biodivers i té  et  des  cont inui tés  écologiques  et  l ’ inscr ipt ion 
dans la  t rans i t ion énergét ique (at ténuat ion/adaptat ion au changement c l imatique) 
apparaissent comme les préoccupations pr incipales  pour  les prochaines  années.   

Le maint ien et  l ’amé l iorat ion du cadre de vie  ains i  que la préservat ion et  la  valor isat ion 
des  paysages  et  du patr imoine bât i  const i tuent  aussi  des  enjeux part icul iers  (cf .  
d iagnost ic  spéci f ique  -  cahier  V I I  du  rapport  de présentat ion) .  

Sur  le  l i t toral ,  la  mul t ip l icat ion de for ts  enjeux envi ronnementaux appel le  à  mettre en 
œuvre une réf lexion précise et  part icul ière.  En zone de montagne ,  malgré la  présence 
d’enjeux environnementaux importants ,  les pressions  anthropiques sont  nettement  
plus  l imitées.   

Quel  que soi t  l ’angle sous  lequel  est  approché l ’environnement  de la  plaine du 
Roussi l lon,  qu’ i l  s ’agisse de r isques,  de paysages,  d ’espaces,  de l ’énergie ou de 
ressources  naturel les ,  les  analyses  convergent  vers  des  efforts  s imi lai res  à  consenti r  
ou poursuivre.  I l  s ’agi t  notammen t  de rat ional iser  l ’art i f ic ial isat ion des sols ,  d ’or ienter  
la répart i t ion  du peuplement  et  l ’aménagement  en fonct ion des  ressources,  des  r isques,  
des f lux  générés et  de la  sensibi l i té  des  mi l ieux,  espaces  et  paysages.  

La sécur i té  des  biens  et  des  personnes ,  la  santé publ ique,  la  qual i té  du cadre de vie  et  
la  disponibi l i té  des  ressources ,  notamment  pour l ’a l imentat ion en eau potable,  sont 
autant  d’éléments  essent iels  à intégrer  dans  le  schéma.  

La  révis ion du SCoT const i tue aujourd’hui  l ’opportunité  de poursu ivre,  renforcer  voire  
au besoin  in f léchir  les  or ientat ions  et  object i fs  mis  en œuvre pour  répondre aux enjeux 
environnementaux du terr i toi re .   



ANNEXE 
Liste des ZNIEFF de type I, ZNIEFF de type II et ZICO 

Type d’inventaire Nom du site 

ZNIEFF de type I 

Mares de Port-Leucate 

Sagnes d'Opoul et del Dévès 

Prairies des rives sud de l'étang de Salses - Leucate 

Camp militaire du Maréchal Joffre 

Embouchures de l'Agly, du Bourdigou et de l'Auque 

Puig de l'Aliga 

Mare de Peyrestortes 

Lido de l'étang de Canet-en-Roussillon 

Zone humide de l'étang de Canet-en-Roussillon 

Plan d'eau de la Raho 

Prade de MonteSCoT 

Cours du Tech de Palau-del-Vidre à son embouchure 

Prairies humides de Saint-Cyprien 

Dunes de Capellans 

Els Estanyots 

Plaine de Torremila 

La Corrège et les Dosses 

Lido des Portes du Roussillon 

Etang de Canet-en-Roussillon 

Etang de Salses-Leucate 

Marais du Mas Tamarit 

Font de Génégals et mares de la Galère 

Massif du Montoulié de Périllou 

Plaine viticole et mare d'Opoul 

Garrigues de Vingrau 

Garrigues de Fitou et de Salses-le-Château 

Garrigues du Planal del Sorbier 

Serre de Quéribus 

Massif de la Tourèze 

Massif du Pic Aubeill 

Mine de fer de Montalba-le-Château 

Colline et grotte de Montou 

Prades de Thuir et de Llupia 

Grotte de Calmeilles 

Massifs du Mont Hélène et du Montner 

Plaine viticole de Baixas 

Plaine d'Estagel et de Maury 

Vallée de l'Agly 

Massif de Força-Réal 

Vallée de la Têt de Vinça à Perpignan 



Type d’inventaire Nom du site 

Crêtes de Camelas 

Garrigues de Castelnou 

Vallée du Tech de Céret à Ortaffa 

Corniches de Notre-Dame de Pène et d'Estagel 

Garrigues de Calce 

Massif du Sarrat d'Espinets 

Plateau de Rodès et de Montalba-le-Château 

Coteaux du Fenouillèdes et Roc del Maure 

Serre de Tautavel 

Falaises de Tautavel et de Vingrau  

ZNIEFF de type II 

Complexe lagunaire de Canet - Saint-Nazaire 

Embouchure du Tech et grau de la Massane 

Massif du Fenouillèdes 

Plaine de Saint-Estève 

Massif des Aspres 

Corbières orientales 

Complexe lagunaire de Salses - Leucate 

Lido et marais de Torreilles 

Massif du Fenouillèdes septentrional 

Corbières centrales 

Rivière Le Tech 

ZICO 

Etangs de Leucate et Lapalme 

Hautes Corbières 

Basses Corbières 

Etang de Canet, de Villeneuve-de-la Raho et embouchure du Tech 
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